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Beilage 1 - Annexe 1

La documentation dans l'industrie du chocolat

Expose de M. F. B o u t e i lier, Sous-directeur, Suchard Holding SA

Neuchâtel a eu le plaisir de vous recevoir hier et aujourd'hui. Vous vous êtes réunis en notre ville pour

tenir votre assemblée générale annuelle, pour collaborer entre vous, échanger vos idées et constater les résultats

obtenus par l'effort accompli au sein de vos diverses commissions.

On ne peut que vous féliciter d'avoir choisi notre cité pour votre déplacement. Vous vous trouvez ici à

Serrières, au berceau même de la maison Suchard, fondée par Philippe Suchard en 1826. Nous vous souhaitons une cor-

diale bienvenue et vous assurons que nous sommes particulièrement heureux de vous accueillir au village du chocolat.

En visitant les vastes bâtiments modernes de production de la société Suchard Suisse, vous vous êtes cer-

tainement rendus compte du chemin impressionnant parcouru depuis une époque déjà lointaine ou une roue d'eau faisait
tourner les premières machines. Imaginez-vous aussi la persévérance, l'effort immense qui sont nécessaires pour réa-

liser le moindre progrès technique et combien il est difficile je créer toujours de nouveaux obooolats en çÔQt et en

présentation, dont le public suisse est si friand.

C'est ici qu'intervient la documentation.

Qu'il s'agisse de la création d'un chocolat nouveau, de l'amélioration d'un procédé ou de la mise au point

d'une installation nouvelle, nous voulons être renseignés:

- sur ce qui a été réalisé dans un passé plus ou moins lointain,
- sur ce qui existe de mieux actuellement,

- sur les tendances et perspectives futures.

pour nous documenter nous avons largement recours à la littérature scientifique et technique, aux journaux,

périodiques, revues et illustrés, etc« Or, le traveil du documentaliste consiste à sonder toute cette avalanche de

papier pour ne retenir que l'important pour chaque service de notre organisation. Il faut donc qu'un travail ration-

nel se fasse et que ce travail soit rapide. La sélection des textes peut se faire - comme dans notre cas par exem-

pie - par plusieurs personnes en confiant la première lecture à une personne désignée, qui signalera les articles
intéressants aux collaborateurs que cela concerne. On voit par là que le documentaliste doit être un spécialiste qui

possède beaucoup de connaissances, qui connaisse les langues et la branche et sache retenir uniquement ce qui peut

être d'un intérêt pour la maison. Il y a là un facteur humain très important à prendre en considération et il est

certain, que le métier de documenter ne convient de loin pas à chacun. L'industrie du chocolat a le souci de profiter
largement de tout progrès technique dans le domaine des machines, dans celui du matériel technique et du condition-

nement, dont elle fait une consommation très abondante. Comme l'industrie alimentaire en général, elle est oonsom-

matrice de grandes quantités de produits agricoles de tout genre. Notre sphère d'intérêt s'etend par consequent à

tous ces secteurs de l'éoonomie. Les produits du sol nous interessant en premier chef, surtout le cacao qui nous

vient des tropiques. Il importe donc de suivre l'évolution de la production et de la sélection de toute matière pre-

mière nouvelle ou améliorée. Or, sans un service de documentation nous ne pourrions assumer cette tâche d'une façon

satisfaisante.

Il existe encore d'autres procédés de se documenter, par exemple la dégustation. Pour des profanes, cela

doit paraître un métier bien agréable 1 Détrompez-vous, on se lasse du meilleur aliment, même des friandises prises

trop souvent et à trop fortes doses. Et nous n'avons pas toujours non plus a déguster des pâtes fines et douces 1

La tâche de nos documentalistes est grandement facilitée par les possibilités d'information qui s'offrent

aux grandes chocolateries suisses, ayant leurs sociétés filiales et affiliées établies dans le monde entier. Ces

grandes entreprises seront renseignées les premières sur de nouvelles possibilités d'approvisionnement, sur l'appa-

rition de nouveautés intéressantes et sur le développement des machines et installations améliorées. D'un autre

côté, les différents membres de ces groupements bénéficient de l'ensemble des renseignements recueillis. Le service

de documentation remplit ainsi le rôle d'un centre d'information.

A part ses propres sources de renseignements, le documentaliste fait usage de nombreux services de documen-

tation comme par exemple des bibliographies publiées par:
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- l'Office International du cacao et du chocolat à Bruxelles,

- la Commission internationale des industries agricoles à Paris,

- l'Institut de technologie alimentaire et d'emballages à Munich,

- International patent research service, The Hague,

- Berliner 4 staff information service, New York, etc.

Sur le plan national nous avons évidemment recours aux services très appréciés de votre Association. De plus,

CHOCOSUISSE - Union des fabricants suisses de chocolat - est abonné à plusieurs services de publications qu'il met à

la disposition de tous ses membres.

Sur le plan international, l'Office international du cacao et du chocolat à Bruxelles attache la plus haute

importance à la diffusion de renseignements techniques et scientifiques par le canal des associations-membres, si

bien que le petit fabricant, qui ne peut disposer d'un service de documentation ad hoc, n'a pas moins accès aux meil-

leures sources d'information.

M. Rickli vous relatera tout à l'heure, comment, sous l'impulsion d'un groupe d'intéressés suisses et sous

les auspices de l'Office international du cacao et du chocolat, la subdivision 663.91 cacao et chocolat de la classi-

fication décimale universelle fut entièrement révisée, élargie et adaptée aux exigences du jour.

Cet office ne s'occupe cependant pas uniquement de documentation et de classification. Il vous intéressera

peut-être de savoir qu'une Commission d'experts se composant de chimistes et d'experts en matière de chocolaterie,

délégués par des fabriques suisses, allemandes, françaises, anglaises, italiennes, belges, suédoises et hollandaises

travaille depuis de nombreuses années à la solution de problèmes interessant l'ensemble de notre industrie. Repartie

en petits groupes d'étude nationaux, elle s'efforce entre autres d'améliorer et de développer constamment nos moyens

de contrôles analytiques, d'expérimenter de nouveaux procédés d'évaluation de matières premieres et de produits termi-?

nés, etc. Sa mission est de veiller, d'une façon générale, à ce que les progrès techniques et scientifiques les plus

récents soient mis au profit de l'ensemble de notre industrie dans les délais les plus courts. Il y a lè un effort

considérable à fournir.par les maisons importantes de cotre industrie et le groupement d'experts suisses participe
d'une façon très active aux nombreux travaux inscrits au programme.

Il est donc réjouissant de constater qu'aussi bien sur le plan national qu'international la valeur pratique

de la documentation est pleinement reconnue et son développement facilité de différentes maniérés. Bien que l'esprit
de compétition soit très marqué, une volonté de collaboration dans les domaines technico-scientifiques se manifeste

de plus en plus nettement. C'est à la fois un signe de vitalité et un présage heureux pour l'avenir qui verra une

coopération plus étroite entre Etats, telle que la prévoit l'Organisation européenne de coopération économique.
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